
La mitsva de Brit Mila et les lois
relatives à l’impureté de la femme
qui accouche.
Les lois de la tsaraat qui frappait
notamment les médisants.
Les lois de tsaraat qui pouvait
apparaître également sur les
habits.

Un juif ne doit pas se demander ce qu’il
attend de la vie mais plutôt ce que la

vie attend de lui.
Rav Yossef-Haïm Sitruk

…«)יג, נה’( ינוֹ ת-עֵ גַע אֶ נֶּ ךְ הַ פַ לֹא-הָ נֵּה  הִ » …וְ
« Et voici que la tache (נגע) n’a pas changé d’aspect … »
(13,55) 

A l’époque, certaines taches pouvaient apparaître sur les
vêtements.
Ces taches étaient le symptôme d’une maladie spirituelle du
propriétaire : orgueil, jalousie… 
Celui qui découvrait ce genre de tache devait faire appel au
Cohen pour qu’il l’aide à changer de comportement.
La disparition de la tache était la preuve du repentir du
propriétaire de l’habit.
Si la tache persistait sur le vêtement, il n’y avait d’autre solution
que de brûler l’habit. 
Pour dire que la tache est toujours présente, le verset utilise
une formulation volontairement alambiquée : au lieu de dire
«Si la tache a disparu », le verset dit littéralement « si la tache
n’a pas changé son œil. » Pourquoi cette formulation?
Parmi les causes de la survenance de la tache, il y a    
«l’étroitesse de l’œil ».
« L’étroitesse de l’œil », c’est la tendance à relever ce qui est
négatif. 
Ce penchant s’exprime autant dans la vision des gens qui nous
entourent que dans les situations auxquelles nous sommes
confrontés. C’est comme un grand manque de générosité
vis-à-vis de toutes choses, une vue réduite et limitée du monde
et de tout ce qui est à l’intérieur du monde.
Si cette plaie était induite par le caractère de la personne, le
Cohen indiquait à la personne une thérapie spirituelle
personnalisée. La personne se devait de changer et de
devenir quelqu’un de plus souriant, généreux, optimiste,
chaleureux… Alors cette tache disparaissait.
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Malheureusement, si l’homme s’entêtait dans le mauvais
chemin, la tache restait et il fallait brûler le vêtement.

Qu’Hashem nous aide à toujours nous élever vers Lui, à
voir toute chose et chacun avec un bon œil. Il convient
de nous éloigner du mauvais œil et des mauvais
jugements. 
Ne tombons pas dans ce piège de toujours remarquer le
négatif. 
Habituons-nous à souligner le bon, le bien et le juste qui
existe chez notre prochain. 
C’est un devoir spirituel impérieux, dont
l’accomplissement hâtera la venue du Machia’h et la
délivrance finale. 

                                                              Rav Yossef KHALIFA  

Origine et naissance.
Rabbi Itshak Aryé est né en 1768 à Mikhelshtadt, en

Allemagne.
A l’âge de dix ans, la renommée du Baal Chem se

répandit dans toute la ville. Le Gouverneur voulut voir
l’enfant extraordinaire. Il l’invita au

palais. Il ordonna aux gardes de ne pas indiquer le
chemin de son bureau. Le palais était immense. En

quelques instants, l’enfant trouva le chemin qui l’amenait
au Gouverneur :

« Qui t’a indiqué le chemin pour parvenir jusque-là
demanda le Gouverneur.

- Vous-même !
- Comment cela ?

- C’est bien simple, vous m’avez demandé de venir vous
voir.

Lorsque je suis arrivé, j’ai trouvé le palais vide. J’ai
remarqué que, mis à part ceux d’une pièce, tous les

rideaux des fenêtres étaient tirés. J’en déduis donc que
cela devait être votre bureau duquel vous me guettiez.

- Et qu’aurais-tu fait si mes gardes t’avaient renseigné en
t’envoyant sur une autre piste ?
- J’aurais alors suivi la majorité.

- Pourquoi est-ce que toi-même tu ne suis pas la majorité?
Tu vois bien que la majorité de la ville a une autre

religion, pourquoi ne suis-tu pas la majorité ?
- Monsieur le Gouverneur, vous comprenez bien que si

aujourd’hui
tous les gardes me disaient que votre bureau est ailleurs

qu’ici, je ne les croirais pas ! Pourquoi ? Car je vois
clairement que vous

êtes ici ! La majorité n’est suivie qu’en cas de doute ! »

A dix-sept ans, ses parents l’envoyèrent étudier à
Frankfort, à la Yechiva de Rabbi Nathan Adler. Il étudia
aussi avec le Hatam Sofer et le Baal Hahaflaa. En 1789 Il

se maria, et retourna à Mikhelshtadt.
Après la disparition de ses parents, il fut nommé Rav de la

ville.
Rabbi Itshak Leib était connu pour sa grande hospitalité.

Il se dévouait de son mieux pour servir ses invités. Il ne
laissait pas cet honneur à

ses élèves. Il arrivait parfois que des dizaines de personnes
étaient à sa table. Il allait lui-même au marché, achetait
de grandes quantités de paille, les portait sur ses épaules
jusque chez lui, pour en faire des matelas agréables pour

ses convives.

 

Le roi d’Aram assiège Chomron. La famine est
terrible dans la cité. Les gens mangent la
chair de leurs enfants. Le prophète Elicha
annonce que le cours du blé va s’effondrer.
Les assiégeants entendent des bruits de
cavaliers et prennent la fuite. Chomron est
libérée et le cours du blé s’effondre en effet.
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Ses élèves lui proposèrent de donner quelques pièces en plus
au marchand pour qu’il les amène lui-même chez le Rabbi.

Mais le Rabbi refusa en disant : « Une tellement grande
mitsva se présente à moi, et vous voulez que je la donne à un

non-juif, et en plus que je le paie pour cela... 
Quelle aberration ! »

Le décès du Baal Chem et ses écrits.
Le Baal Chem nous a quitté le jour du jeune de Guédalia en
1847. Il fut enterré dans le cimetière de sa ville. Tous ses écrits
furent malheureusement brûlés lors d’un incendie qui eut lieu

chez lui en
1825, à l’exception du Sefer Chéérit Itshak.

Rav Avraham Hillel STREET


